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Le Seeonrs aux enfants

en (ircce

PAR FRANZ BASCHLIN
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Au debut de la guerre, le peuple suisse suivit
avec un interet angoisse les evenements qui en-
trainerent l'un apres l'autre une serie de petits
pays dans la tourmente. Ce fut d'abord la Fin-
lande, puis la Grece. Au debut, les Grecs resis-
terent vaillamment ä leurs agresseurs, mais,
apres la defaite, ils connurent une periode de
misere et de souffrances dont aujourd'hui encore
ils ne se sont pas completement releves.

Des l'hiver 1941/1942, la famine fit son apparition

dans le pays. Le Secours aux enfants de
la Croix-Rouge suisse envoya immediatement du
lait et des vivres, et depecha une mission char-
gee de repartir ces produits dans le pays. Mais
les delegues du Secours aux enfants se trou-
verent devant des täches si considerables que
leur sejour, prevu pour trois mois, se prolongea
pendant pres de deux ans et demi.

On peut imaginer les difficultes qu'ils durent
affronter lorsque l'on se rememore les evenements

qui se deroulerent en Grece. A l'occupa-
tion italienne, relativement calme, succeda une
periode de tension toujours croissante, provo-
12

quee par le regime draconien des Nazis. L'appa-
rition de deux mouvements de partisans, opposes

l'un ä l'autre, ne fit qu'accroitre le desordre
et l'insecurite. Ensuite, la liberation du pays fut
suivie bientot par la guerre civile, dans laquelle
la Grande-Bretagne se vit contrainte d'inter-
venir.

De plus, l'annee 1942 fut marquee par une
terrible secheresse, et par la paralysie presque
totale des moyens de communication. Enfin, en
1944, le pays connut les horreurs de la guerre
aerienne, qui atteignit son paroxysme lors des

bombardements du Piree par l'aviation alliee.
Malgre les enormes difficultes provoquees

par ces evenements, le Secours aux enfants rea-
lisa en Grece des täches particulierement impor-
tantes, et s'efforca de faire face, toujours, aux
problemes nouveaux crees par revolution de la
situation. Apres la distribution des envois de

Suisse, notre mission entreprit la repartition des

vivres et medicaments qui ne tarderent pas ä

arriver en grandes quantites des pays d'outre-
mer. Mais surtout, eile s'occupa ä Athenes, au



Piree et, dans la mesure du possible, en province,
des soins aux malades et aux enfants. Dans ce
but, une vaste organisation fut mise sur pied, qui
comptait, en novembre 1944, outre les douze
membres de la mission, 987 employes retribues
et 1025 volontaires grecs.

Les centres de distribution de lait ne furent
tout d'abord destines qu'aux enfants en bas age.
Mais des le mois de mars 1943, grace aux envois
du Canada, la limite d'äge put etre portee ä trois,
puis ä cinq et enfin ä sept ans. Ainsi, en juillet
1943, plus de 80 000 enfants beneficierent des

distributions de lait, ä Athenes, alors que ce
chiffre n'avait ete que de 22 000 environ pendant
le mois d'aoüt de l'annee precedente.

Pour lutter contre la famine, le Secours aux
enfants organisa egalement des cantines pour
les enfants. Les repas qui y etaient servis com-
prenaient des legumes sees, de l'orge, des pätes,
et parfois des conserves de poisson ou du riz. En
1943, le Secours aux enfants livra en outre de
l'huile de foie de morue, et groupa dans une can-
tine speciale les enfants qui souffraient du tra-
chome, maladie des yeux affectant la forme
d'une conjonctivite granuleuse.

Par ailleurs, un plan qui prevoyait l'envoi
d'enfants dans des colonies de vacances fut ela-
bore, mais sa realisation rencontra de nombreux
obstacles, en raison de motifs militaires. Malgre
cela, 4500 enfants en 1943, et 11 500 en 1944

purent profiter de ces vacances.
En plus des centres de distribution de lait et

des cantines, la mission suisse organisa un
service medico-social pour les enfants d'Athenes,
puis un service medical pour les nouveau-nes.
En outre, les dispensaires, ouverts en 1942 dans
differents quartiers de la capitale ä l'intention
des enfants souffrant de troubles gastriques,
accueillirent des l'automne 1943 des enfants
tuberculeux. Enfin, en 1944, une installation de

radiographie vint completer ces divers services.
Le Secours aux enfants disposait egalement

de 18 preventoriums, pouvant heberger 980

enfants, et put ouvrir encore par la suite, peu avant
le depart des Allemands, un important sanatorium.

II est ä noter encore que la mission suisse,

qui avait livre des vivres ä un certain nombre
d'institutions de bienfaisance, fut obligee d'exer-
cer un contröle medical sur les personnes qui
avaient beneficie de ces secours.

En octobre 1942, le Comite international de

la Croix-Rouge avait charge la Croix-Rouge
suisse de la distribution des medicaments dans
le pays. Mais en aoüt 1943, apres l'arrivee de

nombreux envois en provenance des pays
d'outre-mer, il fut necessaire d'etendre conside-

rablement cette organisation. II s'agissait d'eta-
blir les listes des besoins les plus urgents, de
contröler les arrivages, de construire des depots,
d'orienter les medecins grecs sur l'emploi des
medicaments suisses, etc. Le service medical fut
charge egalement de distribuer l'huile de foie de

morue et le savon; ce dernier produit, en effet,
etait extremement rare et l'on craignait de voir
s'organiser le marche noir.

Dans les provinces et les iles, le travail fut
particulierement ardu, en raison du manque
d'organisation, des difficultes de transport, de la
penurie de medecins, etc. Mais, malgre de
nombreux obstacles, la mission suisse y deploya une
intense activite: des centaines de milliers d'en-
fants beneficierent des cantines et des distributions

de lait, des milliers de personnes furent
soignees dans les höpitaux et pres de 60

institutions de bienfaisance recurent les secours de la
Croix-Rouge suisse.

Comme l'on voit, la mission suisse, qui ne
compta jamais plus de 15 membres, se trouva
durant son sejour en Grece devant des täches
considerables, souvent complexes et delicates.
Et nous ne saurions mieux faire, pour clore ce

chapitre de l'histoire du Secours aux enfants,
que de citer un dernier chiffre, qui prouve ä lui
seul que les efforts et le devouement de nos
delegues n'auront pas ete vains: la mortalite des

nouveau-nes, ä Athenes, qui etait de 9,4 % en
1939, et qui avait depasse 25 % en 1942, redes-
cendit en 1943 ä 7,4 %, soit au-dessous du niveau
d'avant-guerre.

Examen d^un enfant attemt de trachome.
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